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B ien avant le 
succès élec-
toral du 7 

avril 2014, qui a 
permis son avène-
ment à la tête du 
gouvernement du 
Québec, M. Philippe 
Couillard a fait sien-
ne cette conviction 
que l’un des princi-
paux défis que no-

tre siècle aura à relever, sera celui de 
la diversité et de son inclusion.  

Un tel constat ne fait pas référence 
uniquement à ce qu’il est convenu 
désormais d’appeler «la crise de la 
charte»; il démontre bien plus une 
conscience de la question migratoire 
dans ses dimensions universelle, ca-
nadienne et québécoise, qui tranche 
nettement avec les exploitations politi-
ciennes - pour ne pas dire bassement 
électoralistes - qui ont été faites, ici 
certes, mais tout autant ailleurs en 
particulier dans un certain nombre de 
pays européens. 

Il apparait de surcroît que la gestion 
de la diversité n’est plus considérée 
comme la tâche d’un département 
ministériel qui, malgré toute la volonté 
politique que l’on pourra mettre dans 
l’exercice, ne sera jamais en mesure 
de porter seul la lourde responsabilité 
de faire l’inclusion. On n’en voudra 
pour preuve que cette déclaration de 
Mme Kathleen Weil, ministre de l’im-
migration de la diversité et de l’inclu-
sion, affirmant que «C’est tout le gou-
vernement, toute la société civile, qui 
doit mettre l’épaule à la roue pour éli-
miner les barrières de toutes sortes 
qui empêchent la pleine intégration et 
la réalisation du potentiel de chaque 
Québécois.» 

Migrations climatiques  

Il est certes vrai que les migrations ne 
sont pas un fait nouveau dans l’histoi-
re de l’humanité. Il est cependant tout 
aussi vrai que les réalités migratoires 

sont mouvantes selon le temps et l’es-
pace et que dans un siècle qui facilite 
et accélère les mobilités, les mutations 
présentes et à venir (notamment, si 
l’on en croit les climatologues, avec 
d’imminentes «migrations climati-
ques» d’une ampleur sans précédent) 
laissent entrevoir des problématiques 
inédites qu’on ne peut ni ignorer, ni 
face auxquelles on pourrait se permet-
tre l’économie d’une réflexion pros-
pective. 

La question est d’autant plus impor-
tante au Canada (et au Québec qui 
doit en même temps gérer sa situation 
d’ilot francophone dans un océan an-
glophone et son identité d’inspiration 
latine dans un environnement anglo-
saxon).  

Politique inclusive d’État 

« Ce Pays, grandi à travers le temps 
de l’immigration s’est,  bien avant les 
débuts de la fédération et malgré les 
soubresauts de l’histoire, doté d’une 
politique de l’immigration qui fait de la 
diversité l’une de ses forces. Il s’agit 
d’une politique d’État, donc s’inscri-
vant dans la durée, dont l’objectif est 
d’assurer à tous ceux qui y vivent, y 
fussent-ils nés d’une lignée de dix-
sept générations ou eussent-ils choisi 
de s’y installer de plus récente date, la 
possibilité de bénéficier des bienfaits 
de l’état de droit et des conditions d’é-
panouissement de leurs talents et po-
tentiels. Cette politique d’État, qui peut 
connaitre des variations conjoncturel-
les, ne dépend ainsi ni d’un gouverne-
ment, ni d’un courant de pensée, ni 
d’un parti politique fut-il majoritaire. 
C’est une constante; ses formes peu-
vent ne pas toujours résulter d’un lar-
ge consensus, mais à tout le moins 
émaner d’un désensus géré de ma-
nière à ce que les intérêts à long ter-
me de l’État et de la société n’aient 
jamais à en souffrir.» avions-nous écrit 
dans une autre chronique. 

Et c’est dans cette considération que 
nous avons puisé la satisfaction d’en-

tendre Mme Kathleen Weil affirmer 
que son mandat est «de travailler à 
promouvoir une société ouverte et 
inclusive dans laquelle on ne vise rien 
de moins que la participation pleine et 
entière des Québécois de toutes les 
origines dans toutes les sphères de la 
société». 

Et c’est à partir de là que nous avons 
été convaincus d’adhérer (comme 
l’ont fait d’autres organismes à réfé-
rent maghrébin), et à l’initiative de 
notre confrère Maghreb Canada Ex-
press, d’organiser une rencontre sur 
les orientations et perspectives en 
matière de gestion de la diversité, et 
de faire de ce débat une contribution à 
cette démarche annoncée par la mi-
nistre : «À l’hiver 2015 se tiendra une 
consultation publique sur les niveaux 
et la composition de l’immigration que 
nous souhaitons collectivement pour 
les prochaines années. J’ai décidé 
d’élargir cette consultation afin d’y 
traiter les nouvelles dimensions de 
mon mandat soient les enjeux reliés la 
diversité et l’inclusion.» 

Une Rencontre contre toutes les 
Exclusions 

La rencontre, initiée par notre confrère 
Maghreb Canada Express, s’est effec-
tivement tenue le 27 septembre 2014, 
dans un espace qui en l’occurrence 
portait bien son nom : La Maison du 
Citoyen, sise dans un arrondissement 
montréalais qui est incontestablement 
le plus multiculturel du pays puisqu’y 
coexistent 117 communautés  d’origi-
nes, de cultures et de confessions 
différentes. 

Notre premier sujet d’étonnement à 
été l’intérêt soulevé par la rencontre. 
Comme tout cénacle de ce genre, 
nous nous attendions à une affluence 
semblable à celles qu’attirent les ren-
contres académiques, c’est-à-dire un 
public d’universitaires et de cher-
cheurs. Il en a été autrement, puisque 
les quelques 150 participants repré-

sentaient bien sur l’université, mais 
aussi la société civile à travers un cer-
tains nombre d’associations dédiées à 
la lutte contre les exclusions, la classe 
politique dans ses dimensions fédéra-
les, provinciales et municipales avec 
un bon nombre d’élus et, non la moin-
dre des surprises, un fort contingent 
d’élus scolaires et de représentants 
du monde de l’éducation et de l’ensei-
gnement. Présence remarquée aussi, 
celle de cadres d’institutions marocai-
nes, le ministère en charge des affai-
res des Marocains du monde et le 
Conseil de la Communauté marocaine 
à l’Étranger (CCME).  

Demi-surprise aussi, avec la teneur et 
le contenu des présentations des ora-
teurs invités. Loin des discours conve-
nus, les onze conférenciers ont établi 
des constats, diagnostiqué des situa-
tions et identifié des pistes de solu-
tions durables aux véritables ques-
tions, aux tendances lourdes de l’évo-
lution des réalités migratoires, y com-
pris dans la dimension canadienne et 
québécoise.  

Objectif atteint. Mais la Mission se 
poursuit... 

Et franche satisfaction enfin, de voir 
se confirmer une dynamique de parti-
cipation à vie québécoise (qui avait 
commencé à se manifester lors des 
dernières consultations électorales) se 
manifester d’aussi éclatante manière 
et le considérable potentiel d’une 
communauté encore trop largement 
méconnu s’exprimer avec tant de for-
ce et de sérénité.   

Nul doute que l’objectif des organisa-
teurs, contribuer à la réflexion annon-
cée par Mme Kathleen Weil, est déjà 
ainsi atteint. Mais il est certain aussi, 
dans la mesure où tout les aspects de 
la question de l’inclusion ne sauraient 
être traités en une seule journée, que 
le débat du 27 septembre aura une 
suite… 

Journées Culturelles Marocaines du 
Canada La force tranquille du segment Maghrébin de 

la communauté québécoise 

Nouvelle
 

adresse ! 

Débat du 27 septembre, dans le cadre des Journées culturelles Marocaines au Canada, 
sur les perspectives et orientations des nouvelles politiques migratoires du Québec 

Par Abdelghani 
Dades, Groupe 
Atlas Media 

Premier atelier de la Rencontre : La gestion de la diversité ethnique et de l’immi-
gration au Maroc et au Canada : différences et convergences. De gauche à droite : 
Driss Ajbali (CCME), Pr Mustpaha Belabdi, Hakam Hmidouch (MABI), Mme Fayrouz 
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M aghreb Canada Express 
est un mensuel gratuit 

publié au Canada, depuis le 1ier 
juillet 2003. Il est le seul de sa 
catégorie à être distribué aussi 
bien à Montréal et ses environs 
que dans la ville de Sherbrooke 
(Estrie), depuis sa fondation en 
juillet 2003. 

C ette  2ème 
édition des 
J o u r n é e s 

Culturelles Marocai-
nes du Canada 
(JCMC) fut une 
‘’Première’’ en soi 
car, de mémoire 
d’immigrant maro-
cain au Québec, ja-
mais une rencontre, 
du genre, n’aurait 

rassemblé, autour de la même table, au-
tant d’intervenants en matière d’intégra-
tion et d’inclusion de part et d’autre des 
deux rives de l’Atlantique ! (Voir l’article 
de notre confrère Abdelghani Dades en 
page 4) 

En finir avec la dérive ‘’humanitaire’’... 
Nous avons choisi comme thème pour 
ces journées : «Migrations et Sociétés, 
En finir avec la Dérive des Continents» Et 
pour cause : Si la Providence a voulu que 
la dérive géophysique des continents 
s’accomplisse pour créer une Diversité 
embellissant le jardin de l’Humanité avec 
tant d’ethnies et tant de cultures, une 
autre Dérive, humaine celle-là, est en 
train de menacer de nos jours cette diver-
sité naturelle en drainant dans son sillage 
le ‘’rejet de l’Autre’’, moult phobies, voir le 
racisme et la haine ! Et le Québec n’est 
pas du reste; eu égard à ce malheureux 
débat qui n’en est pas un et qui eut lieu 
autour de la fameuse charte des valeurs 
québécoises. 

Panser les blessures et aller de l’a-
vant... 

Et c’est à titre de citoyens responsables 
que nous sommes concernés par ces 
menaces qui risqueraient de peser sur 
notre pays d’accueil autant que sur celui 
d’origine, en ces temps où les préjugés et 
les amalgames seraient en train de ga-
gner du terrain à travers le Monde! 

Une lueur d’espoir cependant pour nous 
néo-québécois et néo-canadiens : Le 
gouvernement du Québec, et en particu-
lier le Ministère de l’Immigration, de la 
diversité et de l’Inclusion (MIDI), envisage 
de mettre en place une nouvelle stratégie 
et de nouvelles politiques qui permettront, 
nous en sommes sûrs, de donner un 
contenu concret à cette déclaration du 
Premier ministre, M. Philippe Couillard 
lors de l’investiture du gouvernement , et 
que Mme Kathleen Weil , Ministre de l’Im-

migration, de la diversité et de l’Inclusion, 
a rappelé lors du lancement de ces jour-
nées culturelles, le 27 septembre dernier 
à la Maison du Citoyen de Saint-Michel : 
« Notre gouvernement croit résolument 
que la diversité n’est pas une menace 
mais une richesse. Le Québec grandit 
chaque fois qu’il accueille les rêves et les 
espoirs d’une personne venue d’ailleurs. 
Nous allons continuer de grandir ensem-
ble en affirmant des valeurs communes.» 

Nous y croyons personnellement d’autant 
plus que Mme Kathleen Weil nous a ras-
surés sur la volonté politique effective de 
faire aboutir cet objectif en déclarant tout 
récemment : «L’atteinte de nos objectifs 
dépasse l’action seule de mon ministère. 
C’est tout le gouvernement, toute la so-
ciété civile qui doit mettre l’épaule à la 
roue pour éliminer les barrières de toutes 
sortes qui empêchent la pleine intégration 
et la réalisation du potentiel de chaque 
Québécois.» 

Et la voilà qui confirmait cette volonté 
politique en acceptant, le 27 septembre 
dernier, la présidence effective de ces 
journées culturelles dont le premier volet 
vise à mettre fin aux dérives par le dialo-
gue et la réflexion (à travers les conféren-
ces) et dont le second volet vise à pro-
mouvoir la diversité et l’inclusion à travers 
le sport. 

Merci Madame la ministre, pour votre 
présence parmi nous le 27 septembre 
dernier, merci pour votre écoute, pour ce 
que vous faites ! Votre message fut reçu ; 
en témoigne le contenu des interventions 
de nos 11 conférenciers invités ainsi que 
la qualité des débats qui s’en suivirent et 
dont nous rendrons compte dans les Ac-
tes de cette rencontre qui seront prochai-
nement publiés comme promis. 

Mes vifs remerciements et ma gratitude 
vont également à : 

♦ Mme Djaouida Sellah, Députée pour 
Saint-Bruno-Saint-Hubert, Membre 
du Comité permanent de la condition 
féminine, pour sa brillante participa-
tion au nom de son parti, le NPD; 

♦ Mme Anie Sanson, vice présidente 
du Comité Exécutif de la Ville de 
Montréal et Mairesse de Villeray-St 
Michel – Parc extension pour son 
précieux soutien logistique; 

♦ M. Gilles Deguire, Maire de Montréal-

Nord qui a présidé, en compagnie de 
M. Hakam Hmidouch, la cérémonie 
de  remise du Trophée de la Diversi-
té de soccer.  

Participation marocaine en force 
Le succès de cette édition des JCMC 
n’aurait pas été complet sans la participa-
tion en force des officiels marocains.  
Aussi je profite de cette occasion pour 
exprimer mes vifs remerciements à Mon-
sieur Anis Birou, ministre chargé des Ma-
rocains résidant à l'étranger et des affai-
res de la migration, qui a eu l’obligeance 
de nous accorder un long entretien, ici à 
Montréal, et qui a délégué son conseiller 
M. Jaafar Debbagh pour venir enrichir le 
débat avec la vision marocaine en matiè-
re de gestion des migrations. 

Toute ma gratitude et ma reconnaissance 
à M. Driss Ajbali, membre du Conseil de 
la communauté marocaine à l’étranger 
(CCME) qui est venu spécialement du 
Maroc pour enrichir notre rencontre de 
ses réflexions. 

Merci à nos conférenciers, aux membres 
de la société civile et à tous les partici-
pants qui ont scellé le succès de cette 
rencontre par leurs interventions ainsi que 
par leur forte présence.. 

Toute ma reconnaissance et mon grand 
estime à notre sponsor, MABI Groupe 
ainsi qu’à nos proches partenaires : Le 
Groupe Atlas Media et le journal 
Atlas.Mtl, M-Télé, Le Forum des compé-
tences marocaines résident au Canada et 
l’Association de solidarité Canada-Maroc 
qui se sont partagés le gros du fardeau 
de l’organisation de cette journée . Cette 
nouvelle dynamique, entre médias maro-
cains et société civile d’ici, combinée à 
l’écoute et l’ouverture des officiels maro-
cains et québécois, nous encouragent à 
continuer sur la même lancée. Et c’est 
avec un grand plaisir que j’annonce, do-
res et déjà, le thème de notre prochaine 
activité : Les migrations climatiques : 
Quels impacts pour des pays comme 
le Maroc ? Et quels appuis de la part 
de pays comme le Canada ? 

Au plaisir de vous voir y participer nom-
breux. 

Journées Culturelles marocaines du Canada 
En finir avec la Dérive des Continents 

Par Abderrahman 
El Fouladi 
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Témoignages des partenaires, des 
conférenciers et des participants 

 

MAJID BLAL, Écrivain et Poète 

(CONFÉRENCIER) 

L orsque les démons des 
égos empêchent de toujours 
vouloir tirer la couverture 
sur soi,  les individus trans-

cendent leurs personnes pour mettre 
leurs savoir-faire au service de la col-
lectivité. 

Quand les intérêts personnels de cha-
cun convergent vers des objectifs de 
groupe et des objectifs communs, on 
commence à faire dans le sociétal.   

lorsque la division fait place au besoin 
d'accompagner une communauté 
dans ses réflexions et dans sa démar-
che de reconstruction identitaire, on 
ne peut qu'applaudir les initiatives qui 
en découlent.  

C'est ainsi que le 27 et 28 septembre 
dernier, Maghreb Canada Express 
sous la houlette de son directeur de 
publication Abderrahmane El Fouladi, 
en étroite collaboration avec Atlas 
Média et M-Télé, nous avaient 

concocté deux journée mémorables ! 

Mémorables car les événements de 
cette envergure ne sont pas courants 
dans l’Histoire des rencontres entre 
citoyens issus de l'immigration maro-
caine au Québec et au delà ! Car plu-
sieurs intéressés s'étaient déplacés 
du reste du Canada pour y prendre 
place et pour faire figure d'une volonté 
nouvelle, d'une ère à espérer plus 
fructueuse que les précédentes quant 
aux débats sur les perspectives et le 
devenir de cette communauté dans 
les spectres politique, associatif, so-
ciétal, économique... québécois et 
canadien.    

Panel d'intervenants diversifié, maitri-
sant les thématiques abordées et 
composé de personnalités et de per-
sonnes ressources de qualité.  

Faudrait souligner que l'argent est le 
nerf de la guerre. Et pourtant ce col-
lectif n'avait aucune subvention mais 
uniquement la bonne volonté et l'oreil-
le attentive de certains responsables 
qui leur ont octroyé la salle, d'autres 
avaient travaillé bénévolement pour 
préparer la salle et le collectif s'était 
chargé des contacts pour inviter les 
conférenciers. Il n'y a eu qu'un seul 
commanditaire qui a soutenu l'événe-
ment et je laisserais aux organisa-
teurs d'en faire la promotion. 

La critique est aisée mais la cohéren-
ce et la reconnaissance des faits, vont 
dans le sens de l'éloge car il est im-
portant d'être conséquent pour ne pas 
demeurer confiné dans le rejet dou-
teux et systématique de toutes les 
initiatives même quand elles sont 
louables; sous l'unique argument 
d'une méfiance longtemps entretenue 

vis à vis de toutes les initiatives dont 
on avait appris à se dissocier car elles 
étaient soupçonnées d'avoir la langue 
pleine d'échardes à force de lécher 
les langues de bois institutionnelles et 
systémiques. 

Si la matinée avait vu les officiels et 
les politiques, entre autres la Ministre 
madame Kathleen Weil et le directeur 
du CCME monsieur Ajbali, apporter 
leurs visions de l'intégration et du be-
soin de renforcer la communauté ma-
rocaine dans ses choix, ses compé-
tences et dans la nécessité d'agir 
comme citoyens et ainsi de sortir du 
statut réducteur d'immigrants pour 
mieux accéder au statut effectif de 
citoyens, l'après midi a vu une palette 
d'intervenants sociaux, associatifs, 
médiatiques, culturels et intercultu-
rels, donner leur constations, obser-
vations, analyses sur le terrain et 
leurs pistes de Interventions pour une 

meilleure prise en main des Citoyens 
originaires du Maroc dans le vivre 
ensemble et dans le renforcement 
des liens et des réseaux avec le pays 
source.  

Dans une salle bondée, les interve-
nants s'étaient sentis appréciés et 
écoutés et je fus impressionné par la 
qualité des participants surtout les 
femmes qui étaient d'abord nombreu-
ses et qui avaient affiché leur volonté 
d'être perméables aux changements 
et leurs implications dans l'associatif 
et dans plusieurs disciplines avec l'es-
prit clair, volontaire et assumé du bé-
névolat. 

 J'espère que dans les années à ve-
nir, elles vont être le fer de lance, la 
locomotive qui va nous guider ailleurs 
dans le sens de la responsabilité et 
de la citoyenneté. 

Toutes mes félicitations ! 

L e Forum des compéten-
ces marocaines résidant 
au Canada a participé aux 
Journées culturelles maro-

caines au Canada le 27 septembre 
2014 sous le thème «Migrations et 
Sociétés : En finir avec la dérive des 
continents». La participation du Fo-
rum a porté sur deux volets, le pre-
mier sur le rôle des associations 
dans l’intégration des immigrants et 
le second sur le développement de 
l’esprit entrepreneurial au sein de la 
communauté marocaine au Canada. 
Le plan d’action du Forum pour l’au-
tomne 2014 a été présenté en guise 
de conclusion pour démontrer com-
ment ces deux volets se traduisent 
en action. 

Durant la dernière année, le Forum 
s’est concentré sur sa mission pour 
soutenir les entrepreneurs issus de 
l’immigration. Cette réflexion l’a 
amené à cibler deux rôles. Le pre-
mier est d’être un catalyseur pour 
l’émergence de produits et services 
innovants susceptibles de produire 
de la richesse tant pour la commu-
nauté marocaine au Canada que 
pour le Maroc. Le second est d’être 
un facilitateur pour le développe-
ment d’une synergie entre les diffé-
rents acteurs de la société civile et 
les secteurs publics et privés du 
Maroc et du Canada. La finalité est 
de créer un écosystème entrepre-
neurial propice pour la création 
d’entreprises innovantes et globales 
avec un potentiel de croissance éle-

vée. 

À l’issu de sa participation aux jour-
nées culturelles du Maroc, le Forum 
a présenté son plan d’action de cet 
automne qui comprend trois activi-
tés préparatoires à un Startup Wee-
kend qui aura lieu du 23 au 25 jan-
vier 2015. «Un Startup Wee-
kend permet à des développeurs, 
des graphistes, des commerciaux, 
des chefs de produit et des curieux 
d’entrepreneuriat de partager des 
idées, former des équipes, créer 
des produits et lancer des startups » 
a indiqué Reda Bensouda, respon-
sable du volet innovation et entre-
preneuriat pour le Forum. Le Startup 
Weekend commence par des pré-
sentations de 60 secondes qui dé-
bouchent sur la formation d’une di-
zaine d’équipes autour des meil-
leurs projets. Les équipes passent 
le reste du weekend à travailler, 
chercher l’avis de clients potentiels, 
valider leurs idées et créer des pro-
totypes avec l’aide de mentors ex-
périmentés. Le dernier jour, les 
équipes présentent leurs projets et 
reçoivent les conseils d’un jury de 
professionnels. 

Ces journées ont été un franc suc-
cès et ont permis au Forum de 
consolider ses partenariats, d’élargir 
son réseau et de faire valoir son 
plan d’action dans le but de favori-
ser l’intégration des marocains dans 
la société d’accueil, tout en renfor-
çant ses liens avec son pays d’origi-
ne. 

Témoignage du Forum des Compétences  
Marocaines résidant au Canada (FCMRC) 

VIENT DE PARAÎTRE EN 
FRANCE 

Journées Culturelles Marocaines du Canada... 
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Allocution de Mme DJAOUIDA 

SELLAH 

Députée pour Saint-Bruno-Saint-
Hubert, Membre du Comité permanent 

de la condition féminine. 

M erci beaucoup pour l’invita-
tion. J’ai le privilège de 
représenter le Nouveau 
parti démocratique au-
jourd’hui, et je vous pro-

mets d’être à l’écoute.  

L’immigration est un élément essentiel de 
notre société. Sans l’immigration, je ne 
serais pas ici, devant vous, ce matin. 
Plusieurs d’entre vous ne seraient pas ici 
non plus.  

Mais l’immigration est un processus com-
plexe. L’humanisme, l’économie, le vieil-
lissement de la population, la liberté de 
religion et tout plein d’autres facteurs 
influencent à la fois la volonté des gens 
d’immigrer et la volonté de nos gouverne-
ments de définir nos politiques d’immigra-
tion. 

En tant que députée fédérale d’origine 
algérienne, je me retrouve en réalité dans 
une position avantageuse, car j’ai connu 
les deux côtés de la médaille.  

Je suis venu ici au Québec en 1998 de 
l’Algérie avec l’espoir de fonder une meil-

leure vie pour moi et ma famille. Et bien 
que le Québec et l’Algérie ont beaucoup 
en commun, comme la langue française, 
immigrer et s’intégrer -- comme vous le 
savez tous -- n’est pas toujours la chose 
la plus évidente. 

Voilà que j’étais dans un nouveau pays, 
dans une nouvelle société, avec un gou-
vernement et un ordre professionnel qui 
ne reconnaissaient pas mon diplôme. En 
Algérie, j’étais un médecin. Ici, tout sim-
plement une autre immigrante bien édu-
quée. Donc, j’ai vécu les expériences que 
beaucoup d’entre vous ont vécues. 

Mais je ne me suis pas laissé abattre. 
Quelques mois après mon arrivée j’ai mis 
sur pied l’Association québécoise des 
médecins diplômés hors Canada et 
États-Unis afin d’encourager l’intégration 
des immigrants professionnels sur le 
marché du travail canadien. Et j’ai conti-
nué de m’impliquer dans ma communau-
té sur la Rive-Sud avec plusieurs organis-
mes et avec le NPD. 

Je veux donner une voix forte à ceux qui 
se sentent délaissés par leurs gouverne-
ments. En tant que mère de 3 enfants, je 
veux m’assurer que les jeunes Cana-
diens réalisent que tout est possible, mal-
gré leurs origines, leur sexe ou leur reli-
gion. Le Canada est un pays ouvert, tolé-

rant et inclusif, avec un peuple accueil-
lant. 

Je sais que ce n’est pas évident. Je sais 
que des fois on a l’impression que les 
dés sont pipés. On a encore beaucoup 
de travail à faire -- surtout au niveau fé-
déral -- pour améliorer le processus d’im-
migration.  

Et c’est pour cela que des évènements 
comme ce forum sont aussi essentiels. Ils 
nous permettent de débattre des enjeux 

qui nous affectent et de discuter des solu-
tions pour améliorer le sort culturel et 
économique des immigrants dans notre 
société. 

Je crois sincèrement qu’en travaillant 
ensemble, nous pouvons changer les 
choses et bâtir un meilleur Canada. 

Encore une fois, merci beaucoup pour 
l’invitation.  

 

 Témoignages des partenaires, des 
conférenciers et des participants 

Journées Culturelles Marocaines du Canada... 

Mme Djaouida Sellah (au milieu) avec Mme Kathleen Weil (à droite) et Mme Anie Sam-
son (à gauche) 
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 Témoignages des partenaires, des 
conférenciers et des participants 

Journées Culturelles Marocaines du Canada... 

 

MUSTAPHA BELABDI 
(Conférencier) 

Ce fût un plaisir de participer aux 
journées culturelles marocaines que 
votre journal a pris l'initiative d'orga-
niser. Je trouve qu'il est utile, voire 
nécessaire d'organiser ce genre de 
manifestations pour réunir les gens 
de toutes origines en vue de parta-
ger, de réfléchir et d'apprendre à la 
fois sur eux-mêmes et sur les au-
tres. Ce sont aussi des tribunes qui 
permettent de corriger certaines per-
ceptions, de favoriser la démystifica-
tion des fausses idées et de semer 
l'espoir que le rapprochement est 
plus que possible.  

Bien sûr le message à transmettre 
est qu'il faudra, à travers les évène-
ments, expliquer aux gens l'impor-
tance de se considérer pleinement 
 citoyen de leur société de vie et 
qu'ils ont intérêt à défendre leur pla-
ce, selon leur potentiel et leur volon-
té. Il faut se rendre à l'évidence que 
la facilité n'est pas acquise non plus 
pour les Québécois de souche, com-
me on souhaite les nommer. Ici, l'ef-
fort paye, à court ou à long terne et 
l'individu contribue fortement à sa 
propre réussi. 

RÉDA BENKOULA 
(JOURNALISTE) 

Je trouve que le thème de la confé-

rence est pertinent dans la mesure 
où la mobilité des populations a tou-
jours été d’actualité. Ainsi, dans un 
contexte de mondialisation, l’échan-
ge et le partage de la connaissance 
peut permettre de mieux cerner les 
phénomènes migratoires comme 
nous avons pu le constater à travers 
les témoignages des différents 
conférenciers. J’espère que cette 
première édition sera le début d’une 
longue série de conférences. Enfin, 
dans un souci de diversité, je sou-
haite que les conférences futures 
puissent trouver une résonnance 
auprès de toutes les communautés 
pour explorer de nouvelles thémati-
ques. Rendez-vous à la seconde 
édition! (Réda Benkoula, l’Initiative) 

 

FAOUZI METOUILLI  

(Président de l’AMDT) 

Je vous remercie ainsi que tous vos 
partenaires, Atlas media, M Télé, 
Forum des Compétences et MABI 
Groupe pour l’excellente journée 
culturelle marocaine du Canada qui 
s’est tenue le Samedi 27 septembre 
2014 à Montréal. 

L’Association marocaine de Toronto 

(AMDT) tenait à participer à cet évè-
nement culturel de grande envergu-
re auquel ont assisté plusieurs per-
sonnalités marocaines, maghrébines 
et québécoises surtout sous la prési-
dence effective de Mme Kathleen 
Weil, Ministre de l’immigration, de la 
Diversité et de l’Inclusion. 

D’ailleurs, j’ai été impressionné par 
la qualité de l’organisation ainsi que 
l’accueil chaleureux, les échanges 
fructueux entre les participants et le 
choix des sujets abordés. 

Certes, ce genre de rencontre entre 
différents organismes créée un envi-
ronnement propice pour débattre et 
aborder ce genre de sujet pour en-
suite en sortir avec des propositions 

concrètes. 

Merci encore pour l’accueil chaleu-
reux et amical que vous nous avez 
réservé et j’aimerais aussi vous affir-
mer que vous pouvez compter sur 
notre participation à d’autres évène-

ments de ce genre. 

MOHAMED EL MZOURI (HOMME 
D’AFFAIRES) 

L`organisation été à la hauteur de 
l`événement, des invités de grand 
calibre (Ministre, députée, mairesse 
et autres intervenants marocains…) 
se sont réunis pour débattre avec 
affinité le thème de l`intégration dont 
la polémique ne cesse de faire sur-
face. La rencontre était un constat 
positive, qui témoigne d`un intérêt 
commun de préserver l`image et le 
rôle des citoyens Canadiens 
d`origine Marocaine, un modèle de 
nouveaux arrivants réussi, ni déraci-
né ni exclu dans une société 
d`accuei l  t rès  compét i t ive .   
Je vous remercie infiniment de 
m'avoir invité au Journées culturel-
les Marocaines du Canada. Merci 
encore pour vos efforts à faire en-
tendre et défendre la voix des maro-
cains au Québec. 

Espérant de revoir plus de ren-
contres culturelles de ce genre. 

 

Dr KHADIJA El HADDADI 
(PARTICIPANTE) 

Je vous remercie pour l'invitation qui 
m'a permis d'assister à cette ren-
contre si fructueuse . 

Pour l'évaluation de l'activité 
:L'organisation était bien par des 
expérimentés de niveau, les 
 orateurs et oratrices étaient à la 
hauteurs ,l'assistance était de quali-
té . Une remarque pour les organi-
sateurs ,c'est le résumé et les re-
commandations ,à part cela il ne 
reste qu'a vous féliciter pour tout 
l'effort employé .Dans l'attente d'une 
autre rencontre de suivi et recom-
mandation je vous souhaite une 
bonne continuation. 

Témoignages compilés par la Ré-
daction à l’issue de journées cultu-

relles marocaines du Canada qui ont 
eu lieu à Montréal les 27 et 28 sep-

tembre 2014. 
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Le Soccer (football) : Un sport complet, pas cher comparé au Hockey et qui peut rap-
porter gros; côté promotion de la Diversité et de l’inclusion 

Journées Culturelles Marocaines du Canada... 
Compte-rendu de la deuxième 

journée 

I nitiées par ‘’Maghreb Canada 
Express’’ (MCE) dans le ca-
dre de son programme d’ac-
tion 2014 (déposé au CCME 

et au Ministère chargé des Maro-
cains résidant à l'étranger et des 
affaires de la migration le 16 dé-
cembre 2013) et en étroite collabo-
ration avec le Groupe Atlas Médias, 
M Télé, le Forum des compétences 
Marocaines résidant au Canada 
ainsi que l’Association de solidarité 
Canada Maroc,  ces 2 journées, 
dont le thème fut ‘’Migrations et so-
ciétés :  En finir avec la dérive des 
Continents’’, s’inscrivent dans la 
continuité des activités que MCE 
avait organisées en novembre 2008 
(en partenariat avec le CCME et la 
Fondation Hassan II) sous le thème 
« Gestion de la diversité : Cas du 
Maroc et du Québec » , avec la dif-
férence, cette année, qu’on leur a 
greffé un volet prônant l’intégration 
et l’inclusion par le Sport.  

Comme le soccer est très populaire 
surtout dans les milieux issus de 
l’immigration, et comme il commen-
ce à attirer de plus en plus d’adap-
tes parmi les canadiens de souche, 
les organisateurs ont vu là un outil 
pour rapprocher davantage les jeu-
nes et moins jeunes en vu de tisser 
de liens d’amitié et de compréhen-
sion. D’où l’idée d’un Trophée de la 
diversité intégré (sans jeu de mots) 
aux Journées Culturelles Marocai-
nes du Canada (JCMC). 

4 équipes furent en lice pour dispu-

ter cette année ce trophée. Il s’agit 
de : 

♦ Amal-Montréal; 

♦ FC Saint-Léonard; 

♦ Les Lions de Saint-Constant; 

♦ Widad-Laval. 

Le premier match a vu la qualifica-
tion du Widad Laval au détriment du 
FC Saint Léonard. Tandis que le 
second a permis la qualification des 
Lions de Saint-Constant contre 
Amal-Montréal pour battre en finale 
le Widad-Laval et remporter ainsi le 
Premier trophée de la Diversité. 

M. Gilles Deguire, maire de Mon-
tréal-Nord et M. Hakam Hmidouch, 
qui ont bien voulu co-présider la 
cérémonie de clôture, ont remis les 
coupes à l’équipe championne (Les 
Lions de Saint-Constant) et à celle 
Vice-championne (Widad-Laval) 
dans une ambiance joviale et frater-
nelle. 

De leur côté, les organisateurs, qui 
se disent très satisfaits, ont exprimé 
leur reconnaissance aux coprési-
dents de la cérémonie et ont tenu à 
remercier vivement Monsieur Abde-
laziz Rzik, président de l’association 
musulmane de Montréal-Nord qui a 
su assurer efficacement le suivi de 
l’invitation à M. le Maire Gilles De-
guire.  

PERSPECTIVES D’AVENIR 
Encouragés par le succès de cette 
première édition du Trophée de la 

diversité, les organisateurs promet-
tent, non seulement de le maintenir 
dans la programmation des prochai-
nes ‘’Journées culturelles du Cana-
da’’, mais d’en améliorer l’impact, et 
ce, en l’étendant à des équipes de 

minimes, de cadets ainsi qu’aux 
équipes féminines. 

Par la Rédaction de Maghreb Cana-
da Express. 

 

Les équipes de Widad Laval (tenues grises) et ‘Les lions de Saint-
Constant’’ (tenues claires) 

M. Gilles Deguire (3ème à partir de la gauche) et M. Hakam Hmidouch (5ème à partir de la 
gauche) saluant les joueurs avant la remises des Coupes aux champions et aux vice-champions) 
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PPOODDIIUUMM

Femme  politique  canadienne  et
membre  du  Nouveau  Parti
Démocratique  (NPD)  du
Canada,  Mme  LeBlanc,  est
députée  fédérale  de  la  circon-
scription  de  LaSalle-ÉÉmard.

Dpuis son élection en 2011, Mme
LeBlanc a piloté plusieurs
dossiers : science et technolo-
gie et industrie et cumulé la

fonction de vice-présidente du Comité
permanent de l'industrie, des sciences et
de la technologie et du comité spécial des
coopératives.

En juillet 2013, M. Mulcair, Chef de l'oppo-
sition officielle et du Nouveau Parti
Démocratique du Canada, a confié,à
Mme LeBlanc, les mandats de la pre-
mière porte-parole en matière des
coopératives au Canada et la présidence
du Comité permanent de la Condition
féminine de la Chambre des communes.

Mme LeBlanc détient un baccalauréat en
éducation de l'Université d'Ottawa et un
baccalauréat en sciences de l'agriculture
et de l'environnement de l'Université
McGill. Précédant les élections du 2 mai
2011, Mme LeBlanc travaillait comme
agronome dans le domaine de l'agroenvi-
ronnement.

Députée de LaSalle-Émard où plusieurs
nouveaux arrivants élisent domicile, Mme

LeBlanc est sensible à l'employabilité de
ceux-ci. De façon général, la plupart des
nouveaux arrivants et canadiens sont
souvent hautement scolarisésmais, mal-
heureusement, sous-employés.

La reconnaissance de leurs compétences
et acquis par les employeurs du Québec
et du Canada est un obstacle à surmonter
pour plusieurs diplômés hors Canada.
Cependant, les gouvernements provincial
et fédéral reconnaissent cette faille et ten-
tent de rectifier cette situation qui freine la
croissance économique du Québec et du
Canada et la réalisation du plein potentiel
des néo-Canadiens. Les ordres profes-
sionnels ont également un rôle important
à jouer. Madame LeBlanc est membre de
l'Ordres des agronomes du Québec
(OAQ).

"L'OAQ a mis en place un processus d'ac-
compagnement pour ceux et celles qui
veulent devenir membre de l'Ordre des
agronomes du Québec " souligne-t-elle. "
Je suis heureuse de constater que le taux
d'acceptation est quand même élevé
dans ce domaine pour ceux et celle qui en
font la demande. "

Elle considère, toutefois, qu'il  reste beau-
coup à faire pour faciliter l'intégration des
nouveaux arrivantsau marché du travail.
Elle continue de travailler de concert avec
ces homologues du Québec et du
Canada pour faire en sorte que tous ces
talents locaux puissent contribuer pleine-
ment à la société canadienne.

L�un de ses Combats au Parlement : la Reconnaissance
de la  Compétence des nouveaux arrivants
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Semaine québécoise des rencontres 

interculturelles  

Montréal, le 29 septembre 2014 – À 
l’occasion du lancement de la Semai-
ne québécoise des rencontres inter-
culturelles (SQRI), la ministre de l’Im-
migration, de la Diversité et de l’Inclu-
sion, Mme Kathleen Weil, et le porte-
parole de la Semaine, l’humoriste et 
chroniqueur Rabii Rammal, ont invité 
les Québécoises et les Québécois de 
toutes origines à Accueillir… pour 
grandir et s’ouvrir. Ce lancement, qui 
avait lieu aujourd’hui, était animé par 
M. Éric M’Boua. La SQRI se déroule 
cette année du 29 septembre au 
5 octobre. 

« La Semaine québécoise des ren-
contres interculturelles est un événe-
ment rassembleur, un moment privilé-
gié pour célébrer l’apport de la diver-
sité au développement du Québec. 
Des rencontres et des activités très 
variées sont organisées dans toutes 
les régions. Ce sont de magnifiques 
occasions pour favoriser l’ouverture à 
la diversité et à l’inclusion », a décla-
ré la ministre Kathleen Weil. 

Le porte-parole de la Semaine 

Pour cette 12e édition de la SQRI, le 
ministère de l'Immigration, de la Di-
versité et de l'Inclusion s’est associé 
à l'humoriste et chroniqueur Rabii 
Rammal, qui agit à titre de porte-
parole. Bien connu aussi pour ses 
histoires animées, l’humoriste a réali-
sé des capsules vidéo dans lesquel-
les il met en valeur, à sa façon, les 
relations interculturelles, en combi-
nant humour et dessin. On peut déjà 
visionner en ligne la première capsule 
où il se présente et la deuxième sur 
le thème Accueillir. Deux autres cap-
sules seront dévoilées au courant de 
la semaine. À ne pas manquer! 

« Le thème Accueillir… pour grandir 
et s’ouvrir me touche personnelle-
ment et j’ai eu un immense plaisir à 
l’explorer à travers la production des 
capsules. Je trouve important de sou-
ligner l’apport des Québécois issus 
de diverses communautés culturelles; 
mes parents étant eux-mêmes immi-
grants, je suis plus qu’honoré d’être 
le porte-parole de la Semaine québé-
coise des rencontres interculturel-
les », a déclaré Rabii Rammal. 

Rappelons que Rabii Rammal est 
diplômé de l’École nationale de l’hu-
mour (2012) et qu’il s’est déjà produit 
en spectacle à plusieurs reprises, 
notamment au Zoofest et au Grand 

Rire de Québec. Il réalise une chroni-
que hebdomadaire sur le blogue de la 
revue Urbania et collabore à l'émis-
sion « Entrée principale » sur les on-
des de ICI Radio-Canada Télé. Il si-
gne depuis peu une chronique dans 
la section « Pause pour lui » de l'édi-
tion du dimanche de La Presse +. 

Kim Thúy, lauréate du prix Charles-
Biddle 2014 

Mme Kim Thúy a pris part au lance-
ment de la SQRI à titre de lauréate 
du prix Charles-Biddle 2014. L’événe-
ment a en effet été l’occasion de lui 
remettre ce prix, décerné par le Mi-
nistère pour souligner l’apport excep-
tionnel d’une personne immigrante au 
développement culturel et artistique 
du Québec sur la scène nationale ou 
internationale. La ministre Kathleen 
Weil a remis le prix à Mme Thúy en 
présence de M. Charles Biddle junior. 

Pour plus de détails, consultez le 
communiqué du Ministère : Kim Thúy 
remporte le prix Charles-Biddle 2014. 

Tout connaître de la SQRI 

Organisée par le ministère de l’Immi-
gration, de la Diversité et de l’Inclu-
sion depuis 2003, la Semaine québé-
coise des rencontres interculturelles 
vise à souligner l’apport de la diversi-
té ethnoculturelle à l’épanouissement 
social, économique et culturel du 
Québec, à favoriser le dialogue et le 
rapprochement interculturels et à fai-
re tomber les préjugés et la discrimi-
nation afin que chaque Québécoise 
et chaque Québécois participe pleine-
ment à l’essor de notre société. 

Plusieurs organismes communautai-
res et institutions québécoises célè-
brent chaque année la SQRI en orga-
nisant, notamment, des journées por-
tes ouvertes, des expositions, des 
événements artistiques et des repas 
communautaires. 

Pour ne rien manquer, suivez les 
activités de la SQRI sur : 
I n te rne t  :  quebec in te rcu l t u -
rel.gouv.qc.ca/sqri 

Facebook : facebook.com/sqriquebec 

Twitter : #sqri2014 

 

Source : Communiqué du Midi 

Québec... Communiqués 

La ministre Kathleen Weil et le porte-parole Rabii Rammal lancent la Se-
maine québécoise des rencontres     
interculturelles  

MONTRÉAL, le 23 sept. 2014 /CNW Tel-
bec/ - La ministre de l'Immigration, de la 
Diversité et de l'Inclusion, Mme Kathleen 
Weil, s'est jointe à la conseillère associée 
du maire de la Ville de Montréal, Mme Mary 
Deros, au président du Forum jeunesse de 
l'île de Montréal, M. Santiago Risso, et à la 
directrice générale d'Intégration Jeunesse 
du Québec, Mme Sylvie Baillargeon, pour 
célébrer la réussite des jeunes Montréalai-
ses et Montréalais, plus particulièrement 
celles et ceux des minorités visibles, qui 
ont vécu cet été une première expérience 
de travail dans le cadre du programme 
Place à la relève. Les employeurs et les 
jeunes qui ont participé à cette sixième 
édition du programme ont pris part à l'évé-
nement de reconnaissance qui s'est tenu 
hier à la Grande Bibliothèque et qui a été 
animé par Éric M'Boua. L'humoriste Neev a 
clos l'évènement avec une prestation dyna-
mique. 

Provenant de quatre commissions scolaires 
de Montréal, plus de 500 jeunes, filles et 
garçons âgés de 16 à 18 ans et issus de 
quartiers défavorisés, avaient été sélection-
nés par leurs enseignants en raison de leur 
réussite scolaire et de leur degré de moti-
vation pour occuper un emploi d'été forma-
teur. Durant sept semaines, plus de 110 
entreprises privées et organismes munici-
paux, gouvernementaux et communautai-
res de différents secteurs d'activité ont 
accueilli, conseillé et formé ces jeunes tra-
vailleuses et travailleurs, et bénéficié de 
leurs talents. 

« Place à la relève, c'est un formidable 
tremplin pour ces jeunes de toutes origines, 
en particulier ceux des minorités visibles et 
des quartiers les moins favorisés de Mon-
tréal, qui n'ont pas accès à des réseaux 
d'emploi formateurs et valorisants durant 
leur cheminement scolaire. Aussi, au-delà 
des retombées directes pour  ces jeunes, je 
suis convaincue que ce programme aura 
un effet à long terme sur le marché du tra-
vail, sur notre société et sur l'ouverture à la 
diversité », a affirmé la ministre Kathleen 
Weil. 

« Nous saluons le bilan positif de Valorisa-
tion jeunesse - Place à la relève et nous 
félicitons et remercions les employeurs qui 
ont accueilli les jeunes Montréalais et ont 
participé à la réussite de cette initiative 
porteuse d'espoir. Je suis persuadé que 
l'expérience aura été bénéfique non seule-
ment pour cette jeunesse immigrante ou 
issue des minorités visibles, mais égale-
ment pour les entreprises et organismes de 
la métropole qui ont bénéficié de cette 
main-d'œuvre et qui mettent en valeur le 
potentiel de cette relève », a souligné le 
ministre Poëti. 

« Le programme Place à la relève devient 
de plus en plus un symbole de grande fier-
té pour l'administration municipale puisqu'il 
répond à la préoccupation d'aider la relève 
dans tous les secteurs d'emploi et encoura-

ge les jeunes à être bien préparés. C'est 
aussi un projet formateur par lequel des 
jeunes de toutes origines viennent à la 
découverte de milieux de travail inspirants 
et riches en apprentissages. Une belle ini-
tiative qui conjugue les efforts de plusieurs 
partenaires comme les arrondissements et 
les écoles qui y participent », a déclaré 
Mme Mary Deros, représentante officielle 
du maire de Montréal pour l'occasion. 

« Au Forum jeunesse de l'île de Montréal, 
nous avons la conviction qu'il faut investir 
et encourager l'intégration en emploi des 
jeunes. L'expérience acquise cet été per-
mettra certes aux participantes et partici-
pants de faire des choix correspondant à 
leurs aspirations avec un regard concret 
sur les différentes réalités reliées au mar-
ché du travail. Nous souhaitons que le pro-
jet ait des effets positifs au cours de la nou-
velle année scolaire des jeunes et les moti-
ve dans l'atteinte de leurs objectifs de car-
rière », a déclaré M. Santiago Risso, prési-
dent du Forum jeunesse de l'île de Mon-
tréal.  

« Sans le programme beaucoup d'em-
ployeurs n'embaucheraient pas de jeunes 
sans expérience durant l'été. La qualité des 
jeunes et leur motivation à apprendre sont 
un atout pour toute entreprise qui a besoin 
de main-d'œuvre et qui veut faire connaître 
son domaine !  L'accompagnement que 
nous offrons est utile et apprécié des parti-
cipants et des employeurs et nous sommes 
ravis de contribuer à valoriser la relève ! », 
de conclure Mme Sylvie Baillargeon, direc-
trice générale d'Intégration Jeunesse du 
Québec.  

C'est l'organisme Intégration Jeunesse du 
Québec qui s'occupe, depuis 2012, de la 
mise en œuvre de l'ensemble des activités 
de Place à la relève. L'organisme a été 
sélectionné par le ministère de l'Immigra-
tion, de la Diversité et de l'Inclusion pour sa 
compréhension du programme et sa capa-
cité à mobiliser le secteur privé. 

Partenaires 

Valorisation Jeunesse - Place à la relève 
est une initiative mise sur pied par le minis-
tère de l'Immigration, de la Diversité et de 
l'Inclusion, la Ville de Montréal, le ministère 
de l'Emploi et de la Solidarité sociale, le 
ministère de l'Éducation, du Loisir et du 
Sport, le Secrétariat à la région métropoli-
taine et le Forum Jeunesse de Montréal. 

Les entreprises qui s'intéressent au pro-
gramme Place à la relève peuvent obtenir 
plus d'information sur le site www.ijq.qc.ca 
ou communiquer avec Intégration Jeunes-
se du Québec au 514 598-7319 ou 
par courriel à valorisationjeunes-
se@ijq.qc.ca. 

Source : Communiqué du MIDI 

Valorisation Jeunesse - Place à la relève 2014 - 
Un succès renouvelé pour Place à la relève  
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 Notre Petit Village la Terre 
‘’Pour les Musulmans’’ 

C’est le titre de l’ouvrage du journaliste, patron du site d’information  « Mediapart »,  
paru aux « Éditions La Découverte ». Le choix de ce titre n’est pas anodin, car l’écrivain 
français Emile Zola avait écrit en 1896 un texte qui s’intitule « Pour les Juifs » où il    
dénonçait le racisme contre le peuple juif. 

L’ auteur souligne dans 
ce livre que le racisme 
contre les musulmans 
s’est banalisé, et que 

ces derniers sont devenus le nou-
veau  bouc-émissaire des médias et 
de la classe politique. 

La France a-t-elle un problème avec 
l’Islam ? 

Dans ce livre Edwy Plenel explique 
que la question n’est pas celle de 
l’Islam, c’est la question de la Fran-
ce. Comment les Français s’accep-
tent dans cette diversité, dans sa 
dimension multiculturelle. Etre isla-
mophobe, ça autorise certains à pas-
ser pour un défenseur de la laïcité. 

C’est une vision fausse trahissant la 
laïcité originelle. Car il ne faut pas 
oublier que la loi de 1905 c’est la 
reconnaissance des cultes minoritai-
res, et en l’occurrence à l’époque les 
protestants et les Juifs. 

La stigmatisation est le produit des 
monstres. L’auteur rappelle les pro-
pos de l’ancien ministre de l’intérieur 
Claude Guéant qui avait dit en pleine 
élection électorale : « Il y a des civili-
sations supérieures aux autres, je 
pense évidemment à l’Islam ». 

Faut-il renoncer à l’Islam pour être un 
bon français ? 

L’auteur souligne dans le livre que 
l’assimilation est une chose terrifian-
te, on n’accepte l’autre qu’à condition 
qu’il ne soit plus lui-même. S’assimi-
ler c’est oublier ce que nous som-
mes. Chacun doit être fier de ce qu’il 
est. La société avance avec des mi-

noritaires, ce qu’il faut c’est que la 
constitution assume que notre socié-
té est multiculturelle. 

L’auteur dénonce cette façon de de-
mander aux minoritaires de montrer 
patte blanche. C’est ça le début de la 
discrimination. Ce qui importe le plus 
c’est ce que nous faisons ensemble 
que ce que nous croyons séparé-
ment. C’est un appel pour en finir 
avec les querelles religieuses. Car 
c’est comme ça qu’on arrivera à dis-
soudre la question sociale. 

Vers une guerre civile des civilisa-
tions 

Quand on fait la guerre sans projet 
politique, on ajoute le malheur au 
malheur, le désordre au désordre. 
Bien sûr il faut se défendre, et qu’il y 
a une question de police et de sécuri-
té. Mais on ne peut pas penser enco-
re une fois que nous représentons 
15% de la population du monde ; 
c’est l’Europe et l’Amérique du Nord. 
Nous pouvons désormais à nous 
seuls, faire la loi du monde. 

La première victime de la guerre 
c’est la vérité. Notre responsabilité et 
non pas de dire, mais voilà ce que 
nous allons faire . 

« Pour les musulmans » est un livre 
que je recommande à toutes et à 
tous, car l’auteur montre tous les 
amalgames et tous les rouages de 
certains partis politiques qui stigmati-
sent les musulmans de France à l’i-
mage du FN qui en fait son fond de 
commerce. 

Edwy Plenel a le mérite de soulever 
ce problème épineux, c’est un des 
rares journalistes honnête et intègre 
en  France.  C ’es t  son  s i te 
« Mediapart » qui a dénoncé toutes 
les grandes affaires de corruption. 
C’est lui qui est à l’origine de l’évic-
tion de l’ancien ministre des Finan-
ces Jérôme Cahuzac, et de toutes 
les affaires qui collent aux basques 
de l’ancien président de la Républi-
que Nicolas Sarkozy. Ce n’est pas 
pour rien qu’on surnomme Edwy Ple-
nel le Zorro de la République. 

Par Mustapha Bouhaddar 

N icolas Sarkozy a fait son 
retour dans l’arène politi-
que ces derniers jours. Il 
veut reconquérir la prési-

dence de l’UMP qui lui servira de 
tremplin pour les élections présiden-
tielles de 2017. 

Les Français ne sont pas dupes, ils 
savent que l’ex-président n’est jamais 
parti. 

Il faut dire qu’avec toutes les affaires 
qui lui collent aux basques, Nicolas 
Sarkozy a vraiment besoin d’une im-
munité qui le protègera des juges s’il 
passe président en 2017. 

Une chose est sûre, il n’aura pas de 
mal à reconquérir l’UMP, car les ad-
hérents de ce parti lui sont voués 
corps et âmes. Alors Exit Le Maire, 
Fillon, Jupé et compagnie. Nicolas 
Sarkozy est le gardien du temple. 
Même s’il a ruiné l’UMP, on a tous  à 
l’esprit le scandale des fausses factu-
res de sa dernière campagne prési-
dentielle, et le cas Bygmalion, derniè-
re affaire en date. 

Comme le rapporte « Le Canard en-
chaîné » du 24/09/14, (c’est lui qui 
souligne), Nicoals Sarkozy a lâché 
cette phrase à la 34ème minute de 
son retour : « J’ai appris le nom de 
Bygmalion longtemps après la cam-
pagne présidentielle. » Toujours d’a-
près ce même canard : « Maintenant 
qu’il a appris, Sarkozy ne risque pas 
d’oublier. De toutes ses casseroles 
judiciaires, c’est celle qui risque de 
faire le plus de dégâts quand elle va 
lui exploser au visage. Ce culot en dit 
long sur les trente deux mois de ciné-
ma à grand spectacle qui nous atten-
dent…. » 

Sous le titre « La Cour de cassation 
décimée », on apprend de ce numéro 
du Canard cité plus haut que : « La 
dernière question qui court à la Cour 
de cassation : qui, parmi les 25 
conseillers de la chambre criminelle, 
va bien pouvoir examiner et juger les 
pourvois de  Nicolas Sarkozy et de 
son avocat Thierry Herzog ? Les 
deux mis en examen demandent l’an-
nulation des écoutes pratiquées sur 

leurs téléphones secrets. Mais les 
juges d’instruction Patricia Simon et 
Claire Thépaut ont fait examiner les 
téléphones fixes et portables d’une 
dizaine de juges à la Cour de cassa-
tion. Et les ont fait interroger par la PJ 
pour voir si par hasard, ils n’auraient 
pas tuyauté Azibert, lui-même accusé 
d’avoir rencardé Sarkozy sur l’état de 
son pouvoir….. » Et comme le rap-
portera le Canard quelques lignes 
plus loin, ce problème qui porte sur 
l’indépendance des juges est un vrai 
casse-tête ! Car c’est difficile de choi-
sir entre l’impartialité pure qui verra 
des non-spécialistes se pencher sur 
ces écoutes maudites et la désagréa-
ble impression que tous les magis-
trats de la criminelle sont tricards. 
Comme un vulgaire ancien prési-
dent…. 

Si Nicolas Sarkozy a choisi son retour 
maintenant, ce n’est pas un hasard, 
car son concurrent direct François 
Hollande vit des moments difficiles 
actuellement à cause de la sortie du 
livre de son ancienne compagne Va-
lérie Trierweiller qui s’intitule « Merci 
pour ce moment ». Cette dernière a 
tenu des propos durs envers François 
Hollande. Deux anciens collabora-
teurs qui ont démissionné récemment 
n’ont pas non plus ménagé le prési-
dent dans les médias. 

Pour Sarkozy le calcul est simple : en 
2017, il y aura deux finalistes, lui et 
Marine Le Pen. Alors les Français 
n’auront plus le choix, ils voteront 
pour lui par défaut, comme c’était le 
cas il y a quelques années avec Le 
président Jacques Chirac. 

Edwy Plenel, un des rares journalis-
tes incorruptibles qui connaît bien 
Nicolas Sarkozy de très près a dit : 
« La souveraineté du peuple, c’est la 
nation à l’état abstrait, c’est l’âme du 
pays ; elle se manifeste sous deux 
formes : d’une main, elle écrit, c’est la 
liberté de la presse ; de l’autre, elle 
vote, c’est le suffrage universel. » 

Sarko revient au galop... 
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Le processus d'adoption d'une nouvelle législation, dont le texte a été remis jeudi 
dernier, le 11 septembre, aux membres du gouvernement, débutera durant la pro-
chaine session parlementaire.  

Maghreb ... 
Le Maroc durcit sa législation 

antiterroriste 

S elon la note de présentation 
jointe à ce projet de loi, la 
mise à jour du système de 
justice pénale a été rendue 

nécessaire par "la propagation de la 
pensée terroriste, des idéologies ex-
trémistes et de l'endoctrinement des 
personnes".  

Ce projet de loi étend la liste des ac-
tes terroristes. Parmi les nouveaux 
délits figurent désormais le soutien 
ou la tentative de soutien à des enti-
tés, des organisations, des gangs ou 
des groupes terroristes quels qu'ils 
soient, à leurs objectifs, ou aux lieux 
dans lesquels ils se trouvent, même 
si les actes terroristes ne sont pas 
destinés à porter atteinte au Maroc 
ou à ses intérêts. 

Un autre nouveau délit est le suivi 
d'une formation de quelque type ou 
de quelque durée que ce soit, au Ma-
roc ou à l'étranger, dans le but de 
commettre un acte de terrorisme 
dans ou à l'extérieur du pays, que cet 
acte ait été ou non commis. 

Ce projet de loi considère également 

comme un délit le fait d'enrôler ou de 
tenter d'enrôler une ou plusieurs per-
sonnes dans le soutien à des entités, 
des organisations, des gangs ou des 
groupes terroristes, sur ou à l'exté-
rieur du territoire marocain. 

Tous ces actes sont passibles de 
peines de prison allant de cinq à 
quinze ans et d'une amende compri-
se entre 50 000 et 500 000 dirhams. 
Si un délit est commis par une entité 
légale, celle-ci devra s'acquitter du 
paiement d'une amende comprise 
entre 250 000 et 2 500 000 dirhams 
et sera dissoute. 

Ce projet de loi autorise également 
les tribunaux marocains à poursuivre 
des ressortissants étrangers ayant 
commis, aidé ou favorisé un délit ter-
roriste en dehors du royaume, que ce 
délit ait ou non eu pour but de porter 
atteinte au pays ou à ses intérêts. 

Parmi les autres délits punissables se 
trouvent également la diffusion de la 
propagande, l'apologie ou la promo-
tion des entités, des organisations, 
des gangs ou des groupes terroris-

tes. 

Une législation plus stricte est néces-
saire pour combler les lacunes léga-
les en matière de lutte contre le terro-
risme, dans la mesure notamment où 
le phénomène empire au niveau in-
ternational, explique le politologue 
Kamal Charaf. 

Le Maroc est directement concerné, 
poursuit-il, comme l'a montré le dé-
mantèlement de plusieurs cellules 
terroristes ces dernières années, en 
particulier de certaines d'entre elles 
qui envoyaient des jihadistes combat-
tre en Irak et en Syrie. Mais cette 
nouvelle loi doit être très claire, pour 
prévenir tout risque de confusion et 
d'injustice, souligne-t-il. 

Pour la sociologue Hiba Matrachi, le 
gouvernement doit s'attacher non 
seulement à élaborer une législation, 
mais également aux problèmes so-
ciaux pour empêcher que de jeunes 
Marocains soient recrutés par des 
cellules terroristes dans le pays et à 
l'étranger. 

"Il faut miser sur la sensibilisation au 

niveau des médias et des établisse-
ments scolaires et veiller à trouver 
une issue à la problématique du chô-
mage des jeunes afin qu'ils ne soient 
pas des proies faciles pour les extré-
mistes", explique-t-elle. 

Les Marocains rencontrés par Mag-
harebia se sont dit favorables à toute 
mesure susceptible d'empêcher et de 
combattre efficacement le terrorisme. 

Mounir Taji, employé de banque, esti-
me que des lois plus sévères permet-
tront de resserrer l'étau autour des 
réseaux terroristes et de dissuader 
un certain nombre de criminels, sur-
tout dans un contexte qui connaît une 
forte propagation de l'idéologie fon-
damentaliste. 

"Tout vide juridique devra être com-
blé pour ne laisser aucune brèche 
aux terroristes. Le terrorisme doit être 
sévèrement puni", explique-t-il. 

 

Par Siham Ali pour Magharebia.com 

L e ministre algérien des Affaires 
religieuses Mohammed Aissa 
veut en finir avec le hold-up 

des extrémistes sur l'Islam  

"Dans un contexte de "révolution" au 
nom d'un islamisme radical, nous 
avons perdu nos repères et nos réfé-
rents authentiques", a-t-il déclaré le 22 
septembre lors d'un entretien accordé 
au quotidien El Watan. Il est temps, 
fait-il valoir, de "dépoussiérer l'Islam 
ancestral". 

"Nous avons oublié que nous apparte-
nons à une civilisation qui a jailli de 
Cordoue, et nous nous sommes retrou-
vés dans une pratique bédouine de la 
religion. Cela n'amoindrit en rien la vie 
bédouine, mais l'Algérie appartient à la 
Méditerranée, très proche de l'Europe, 
et elle a été fortement influencée par 
l'Andalousie", a-t-il souligné. 

Des propos qui ont trouvé un écho très 
favorable en Algérie et au-delà. 

Le ministre est un homme d'une 
"envergure exceptionnelle", estime 
l'économiste et blogueur algérien Mou-
rad Preure. 

"Il se place réellement dans la perspec-

tive de Ibn Rochd et Djamal Eddine El 
Afghani. J'espère qu'on le laissera tra-
vailler. Il mérite tout notre soutien pour 
ce qu'il veut faire pour l'Algérie et pour 
cette religion qui nous est si chère", 
ajoute-t-il. 

Sur son blog, Saoudi Abdelaziz souli-
gne quant à lui que l'Algérie a payé un 
lourd tribut (plus de 200 000 morts et 
20 000 disparus pendant une décennie 
de terrorisme) à l'extrémisme religieux. 

"L'instrumentalisation de l'Islam a pris 
une telle tournure que la menace conti-
nue de planer", commente-t-il. 

En Tunisie, les blogueurs saluent eux 
aussi le nouveau ministre algérien des 
Affaires religieuses pour la position qu'il 
adopte face à la pensée extrémiste. 

"Enfin, l'Algérie semble comprendre le 
danger du wahhabisme et des Frères 
musulmans !", écrit le blogueur Rachid 
Barnat pour "La troisième République 
tunisienne". 

"Le chantier sera long vu l'imprégnation 
de la société algérienne par le wahha-
bisme", souligne-t-il. "Espérons que la 
Tunisie saura vite récupérer elle aussi 
sa société des dégâts provoqués en 

son sein par les Frères musulmans", 
écrit-il. 

Dans un article pour Algérie-Focus, 
Kamel Daoud, nominé du Prix Gon-
court, souligne également "la prise de 
conscience du danger du salafisme 
satellitaire". 

"Là, on est dans l'intelligence : celle qui 
a manqué pour éviter les massacres 
des années 1990, l'émergence des 
sectes, la débilisation collective et la 
transformation de l'Algérie en une zone 
franche pour télé-sheikhs et prêcheurs 
du mal et de la haine", reconnaît-il. 

Il salue la référence à Cordoue faite par 
le ministre, qui transmet l'image d'un 
Islam différent : un Islam qui ne tue 
pas. 

Un tel Islam, écrit-il, n'a pas pour but un 
califat théocratique, mais la Cité univer-
selle. 

"Un mythe, dit-il, mais la croyance a 
aussi besoin de se fonder sur des my-
thes." 

 

Par Mouna Sadek pour Magharebia.com 

 

Lancement de la réforme religieuse en Algérie 
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Le  26 septembre, le 
premier ministre 
Stephen Harper a 
accueilli le prési-

dent du Conseil européen, M. Her-
man Van Rompuy, et le président 
de la Commission européenne, M. 
José Manuel Barroso, à l’occasion 
du Sommet Canada-Union euro-
péenne (UE). Les trois dirigeants 
ont souligné une nouvelle ère pour 
les relations entre le Canada et 
l’UE, marquée par la conclusion des 
négociations et la diffusion du texte 
définitif de l’accord commercial Ca-
nada-UE. Cet accord ouvre la voie à 
une activité commerciale grande-
ment accrue, à la création d’emplois 
et à davantage de prospérité en 
raison d’un accès préférentiel au 
marché le plus vaste et le plus lu-
cratif du monde, qui compte plus de 
500 millions de consommateurs. 
Les principales associations profes-
sionnelles du Canada, qui représen-
tent des entreprises de tous les sec-
teurs et de toutes les régions du 
pays, ont annoncé le lancement de 
la Coalition pour le commerce entre 
le Canada et l’UE, qui veillera à ce 
que le plein potentiel de l’accord soit 
réalisé. Exportation et développe-
ment Canada et les Manufacturiers 
et Exportateurs du Canada ont éga-
lement lancé récemment le Réseau 
canadien d’entreprises, qui donnera 
aux petites et moyennes entreprises 
du Canada accès à plus de 30 000 
offres d’occasions d’affaires mises 
en ligne par le Réseau entreprise 
Europe de la Commission euro-
péenne. 

Le 22 septembre, le premier minis-
tre Harper a accueilli la présidente 
de la Corée du Sud, Mme Park 
Geun-hye, pour assister à la signa-
ture de l’Accord de libre-échange 
Canada-Corée, le premier accord 
de libre-échange conclu par le Ca-
nada avec un partenaire d’Asie-
Pacifique. Cet accord ouvrira la por-
te aux entreprises et aux travailleurs 
canadiens et leur fournira une pas-
serelle vers l’Asie, ce qui rehausse-
ra leur compétitivité à l’échelle mon-
diale. 

Le 17 septembre, le premier minis-
tre Harper et le président de l’Ukrai-
ne, M. Petro Porochenko, ont de-
mandé aux fonctionnaires concer-
nés d’accélérer les travaux liés aux 
négociations en vue de conclure un 
accord de libre-échange Canada-
Ukraine. 

Le 15 septembre, le Canada et le 
Honduras ont annoncé que l’Accord 
de libre-échange Canada-Honduras 
entrerait en vigueur le 1er octobre. Il 
s’agit du septième accord de libre-
échange conclu par le Canada dans 
les Amériques. 

Le 12 septembre, le Canada a an-
noncé que l’Accord sur la promotion 
et la protection des investissements 
étrangers (APIE) entre le Canada et 
la Chine entrerait en vigueur le 1er 
octobre. Cet accord aidera à faire 
en sorte que les entreprises cana-
diennes menant leurs activités en 
Chine soient traitées de façon juste 
et puissent profiter d’un climat com-
mercial prévisible, sûr et transpa-
rent. Le Canada a aussi signé un 
APIE avec la Serbie le 1er septem-
bre et a annoncé l’entrée en vigueur 
prochaine de l’APIE Canada-
Cameroun, ce qui porte à 22 le 
nombre total d’accords sur l’investis-
sement conclus depuis 2006. L’ac-
cord avec la Chine vient porter le 
nombre d’APIE conclus par le Cana-
da et en vigueur partout dans le 
monde à 27. 

Dans la foulée de ces réalisations 
historiques et dans le contexte du 
Plan d’action sur les marchés mon-
diaux du Canada, le gouvernement 
Harper maintient fermement sa dé-
termination à fournir des outils aux 
sociétés canadiennes, surtout les 
petites et moyennes entreprises 

(PME), afin qu’elles puissent saisir 
ces nouvelles occasions de stimuler 
leurs exportations. Ainsi, l’on prévoit 
déployer de vigoureux efforts et 
mettre en œuvre des activités de 
promotion afin de permettre aux 
PME de réaliser leur plein potentiel 
d’exportation et de créer des em-
plois et des opportunités dans tou-
tes les régions du pays. 

Les faits en bref 

Le Canada est un pays commer-
çant, dont les échanges représen-
tent environ 60 p. 100 du produit 
intérieur brut (PIB) et soutiennent un 
emploi sur cinq au Canada. 

Depuis 2006, le Canada a conclu 
des accords de libre-échange avec 
non moins de 38 partenaires, por-
tant le nombre total à 43, ce qui re-
présente plus de la moitié de l’éco-
nomie mondiale et près du quart 
des pays du monde. 

Selon une étude conjointe, un ac-
cord de libre-échange avec l’UE 
ferait accroître le revenu du Canada 
de 12 milliards de dollars par année 
et les échanges bilatéraux, de 20 p. 
100. Ces retombées économiques 
seraient équivalentes à la création 
de près de 80 000 emplois ou à une 
hausse de 1 000 $ du revenu an-
nuel du ménage canadien moyen. 

L’Accord de libre-échange Canada-
Corée devrait créer des milliers 
d’emplois au Canada, hausser le 
PIB du Canada de 1,7 milliard de 
dollars et accroître les exportations 
canadiennes en Corée du Sud de 
32 p. 100. 

Selon Exportation et développement 
Canada, des quelque 1 million de 
PME présentes au Canada, 41 000 
réalisent actuellement des exporta-
tions. Dans le contexte du Plan 
d’action sur les marchés mondiaux, 
le gouvernement du Canada colla-
bore avec les PME afin d’accroître 
leurs activités d’exportation sur les 
marchés prioritaires. 

 

Source Communiqué officiel. 

Le ministre du Commerce international, l’honorable Ed Fast, a fait aujourd’hui le bilan des réalisa-
tions commerciales historiques récentes sur divers marchés clés, lesquelles profitent directement 
aux travailleurs canadiens. Plusieurs jalons importants ont été marqués en ce qui concerne l’ouver-
ture de marchés pour les entreprises canadiennes, faisant de septembre 2014 un mois sans précé-
dent dans le contexte du plan de stimulation du commerce et de création d’emplois du Canada 

Septembre fut le meilleur mois pour 
l’économie dans l’Histoire canadienne 

 Page économique 

Royal Air Maroc continue de desservir 
de manière régulière le Libéria, la 
Sierra Leone et la Guinée-Conakry, 
trois pays d'Afrique de l'Ouest dure-
ment touchés par l'épidémie Ebola. 

Les aéroports de Conakry, Monrovia 
et Freetown "continuent à accueillir les 
avions de la Royal Air Maroc", a souli-
gné M. Hilale. 

"Préoccupé par les effets néfastes de 
l'isolement des pays touchés par 
l'Ebola et des restrictions qui leur ont 
été imposées, le Maroc, sur Hautes 
Instructions de Sa Majesté le Roi, a 
décidé, dans un geste de solidarité, 
de briser +l'isolement et la mise en 
quarantaine+ des pays africains tou-
chés par le virus Ebola", en mainte-
nant les vols de la RAM, a annoncé 
l'ambassadeur du Maroc à l'ONU, 
Omar Hilale, à l'occasion d'un débat 
d'urgence de l'Organe exécutif consa-
cré à la progression foudroyante de 
l'épidémie Ebola en Afrique de 
l'Ouest. 

En même temps, a-t-il ajouté, la com-
pagnie aérienne marocaine a pris un 
ensemble de mesures pour garantir la 
sécurité de son personnel et des pas-
sagers, notamment le renforcement 
des contrôles sanitaires et des mesu-
res préventives, "tant au niveau des 
vols que des escales africaines et de 
l'aéroport Mohammed V de Casablan-
ca" et ce, a-t-il tenu à préciser, en col-
laboration avec les autorités sanitaires 
locales et les instances internationales 
chargées du transport aérien et de 
lutte contre les épidémies.  

Dans le même cadre de solidarité et 
de fraternité qui lie le Maroc aux pays 
frères d'Afrique, la RAM a affrété lun-
di, un vol spécial pour transporter 15 
tonnes d'aide humanitaire internatio-
nale vers le Libéria, dont 8 tonnes de 
médicaments et de matériel de pré-
vention et 7 tonnes de vivres. 

"Ce vol vient renforcer les vols régu-
liers, qui ont acheminé depuis début 
septembre quelque 30 tonnes d'aides 
humanitaires à destination du Liberia, 
du Sierra Leone et de la Guinée-
Conakry", a-t-il dit. 

 

Source : aeronautique.ma 

 

Royal Air Maroc désen-
clave des pays touchés 

par l’Ébola 
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 Rubrique Littéraire... 
Partir, revenir et le Standby 

Je fulminais ! Pendant que la petite Talbot, lourdement chargée, se frayait un che-
min à travers les ondulations chimériques qui s'élèvent de l'asphalte quand le soleil 
y a fourgué toute la chaleur de sa rage.  

Je  fulminais, postillonnais et es-
sayais de convaincre la per-
sonne qui me ramenait vers  
l'aéroport que radoter, ressas-

ser les problèmes familiaux et leurs pen-
dants des comportements irresponsables 
de certains membres de la fratrie, n'est ni 
adéquat ni souhaitable. Ni n'est dans un 
timing propice quand je suis sur le seuil 
de quitter le pays. 

J'étais en exaspération et comme je suis 
de tendance colérique, j'ai parlé fort et 
vite au point de bafouiller et de recom-
mencer à bégayer comme dans mes 
souvenirs d'enfance.  Pourquoi me parle-
t-on de Amina et qu'est ce qui les prend 
 tous à aborder des sujets intimistes qui 
ne les regardent ni de près ni de loin? 
Amina n'est plus qu'un fantôme qui 
squatte et hante des coins reculés de ma 
mémoire. Comme le dit un proverbe afri-
cain, l'arbre est devenu une pirogue, on 
ne revient pas en arrière. On ne fera ja-
mais à partir d'une pirogue une nouvelle 
souche. 

 Pourquoi attendre le moment du départ 
et de la séparation pour me remettre 
sous le nez tant de fiel emmagasiné pour 
être gerbé à l'instant propice qui fait mal 
pour uniquement faire mal? Pourquoi 
attendre le moment de me jeter à la figu-
re une gibelotte de pépins et de repro-
ches avant que je ne leur échappe sur 
les ailes de l'avion vers des ailleurs qu'ils 
croient dénués de moindres problèmes et 
la moindre adversité? 

Heureusement que le débarcadère était 
en vue. Je n'avais que le désir 
de m'extirper de cette petite boite à sardi-
nes qui puait les chicanes intestines et 
les propos qui se décomposent de l'inté-
rieur avant de teinter du fétide le langa-
ge. 

La voiture s'arrête net et je débarque 
aussitôt, permettant à mon accompagna-
teur de rebrousser chemin et de quitter 
les lieux avant qu'il ne me sor-
te l'argument tout terrain du stationne-
ment difficile à dénicher ou de la perti-
nence de repartir avant que circulation 
ne devienne dense au retour 

 Je ne l'ai salué que formellement  du 
bout des mots. Même son visage m'était 
devenu anonyme et ses traits sans 
contours ni forme personnalisée appa-
rente. Je me suis engouffré immédiate-
ment dans l'immense aéroport comme 
pour échapper à mon destin et j'ai soupi-
ré très fort  pour me nettoyer le mauvais 
sang de l'air vicié qui sévissait à l'exté-
rieur. L'air étouffant du relationnel deve-
nu aussi torride que le local soleil écra-
sant. 

Mon supplice a été de courte durée. À 
peine à l'ombre dans le gigantesque es-
pace climatisé, que j'ai été happé par les 
rires et les chaleureuses salutations de 
deux de mes vieilles amitiés que je 

n'avais pas revues depuis des siècles. 
Karmoussa et Jolie figue étaient rayon-
nantes et d'une telle humeur à me don-
ner l'idée de cambrioler leurs âmes pour 
en faire un lieu de pèlerinage chaque fois 
que mes bougonnements m'indiqueraient 
une humeur massacrante en gestation. 

Très vite. Nous nous étreignons et nous 
nous estampons des bises claquantes 
que déjà, nous déambulons dans les 
vastes couloirs aussi larges et invitants 
telles des allées marchandes ou d'im-
menses centres d'achats.  De fil en ai-
guille, de verre en pot et de coins en ra-
coins, nous avons écumé les couloirs de 
l'aéroport qui était aussi immense et aus-
si grouillant que celui de Philadelphie. 

Tout à coup mon cœur s'est emballé. A 
fond, il a fait des bonds qui cognaient ma 
cage thoracique  au point de craindre 
qu'il me fasse faux bond. Je venais de 
me rendre compte, à presque une heure 
de l'embarquement, que je n'avais pas 
mes bagages et qu'en jaillissant à la va-
vite de l'automobile, je n'avais que le 
jacquet en Jean blanc que je retenais 
négligemment du bout de l'index sur mon 
épaule.  Panique. Angoisse. Hyperventi-
lation. Bouche asséchée par je ne sais 
quel drainage des glandes salivaires. Je 
me mets à courir sans savoir où ni dans 
quel but. Je déboule les escaliers rou-
lants et je me vois me diriger tel un auto-
mate vers la cabine téléphonique la plus 
proche. Il Faut que j'appelle la personne 
qui m'a amené pour lui demander de 
revenir au plus vite me rapporter mes 
valises. 

Au moment de composer, je me suis 
interrogé: Serait-il plus cohérent d'aller 
m'enquérir, d'abord, au bureau de l'infor-
mation si quelqu'un y avait déposé quel-
ques items pour moi? Du coup je me  
remets à courir en direction des guichets 
de service tout en tendant l'oreille aux 
haut-parleurs appréhendant l'appel immi-
nent à l'embarquement que je ne veux 
surtout pas rater. 

Arrivé en face du bureau des renseigne-
ments au public, je me rends compte que 
je n'ai pas mon blouson blanc qui conte-
nait les preuves de mon altérité: tous 
mes papiers, billet d'avion, passeport, 
cartes d'identité, cartes de débit et de 
crédit... Maudit Jacquet que j'ai déposé 
par-dessus la cabine du téléphone public 
quand j'ai commencé à composer le nu-
méro de mon beau-frère... 

Re-panique. Je n'ai plus de sang, qui en 
traitre a fui mon visage. Je pisse la sueur 
de tous mes pores, je me balbutie quel-
ques inepties, pendant que je visualise 
mon regard devenu vide. Je suis en diffi-
culté mis en échec et presque mat par 
une suite de  complications qui doivent 
se marrer de ma situation. Je n'ai plus ni 
papiers ni argent liquide  sur moi et com-
ment faire pour me retaper le trajet vers 

Midelt si je perds tout et ne retrouve 
rien... 

Je me suis remis à courir dans le sens 
inverse en poussant les passagers qui 
en attente de pénétrer dans la zone 
d'embarquement, font les badauds. J'ac-
célère le pas en grommelant et essayant 
de me convaincre qu'il subsiste encore 
dans l'univers de mes contemporains, 
des gens honnêtes et qu'on n'osera pas 
me piquer mes laissez-passer vers ma 
vie... 

Je suis déboussolé et courir a masqué 
les tremblements qui me parcourent le 
corps et que mon échine dispatché à 
tous mes membres sans discrimination. 
En arrivant face à la cabine téléphoni-
que, mes yeux fouinent, trifouillent les 

coins, furètent et fouillent. Tout ce qui 
pourrait avoir l'apparence d'un linge 
blanc est devenu un objet d'investigation 
. 

À cet instant précis, je sors de mon cau-
chemar tout imbibé de sueur et tremblant 
comme pendant les grandes peurs de 
mon enfance. Je me lève d'un saut et me 
hâte de m'installer devant mon ordi pour 
vous relater cette péripétie nocturne. 
Preuve qu'un  nomade, le demeure mê-
me dans ses cauchemars. 

  

Majid Blal, le 6 septembre 2014 à Sher-
brooke 

Mes femmes qui ne m'ont jamais quitté  

C inquante sept ans en ce mois 
auguste et je suis toujours 
amoureux des femmes qui 

avaient comblé un jour et partagé les 
autres, marquant les étapes de mon 
cheminement.  

Chacune avec sa place de choix, 
avec son lot bien à elle. 

Je suis toujours aussi amoureux 
qu'aux débuts de chacune de ces 
idylles qui avaient squatté une niche 
dans mon cœur et dans la mémoire 
affective. Des femmes qui m'avaient 
aimé, qui m'avaient donné tout le 
bonheur qu'elles pouvaient pendant le 
temps que cela durait et les femmes 
qui ne pouvaient rien donner car 
prendre leur prenaient tous leurs sens 
et l'énergie nécessaire pour colmater 
les trous béants qui gobaient sans 
jamais se rassasier ni restituer  

Chacune avec son prénom, avec son 
petit nom... 

Je suis toujours en amour avec celles 
qui m'avaient fait souffrir, celles que 
j'ai fait pleuré, celles qui m'avaient 
appris moi  et celles qui m'avaient 
enseigné la femme.  

Celles que j'avais rendues folles 
d'amour, de rage ou de chagrin, cel-
les qui m'avaient rendu fou de béguin, 
de jalousie ou de remords. Celles qui 
étaient parties un matin, celles que 
j'avais quittées au bord du chemin, 
celles qui m'avaient plaqué pour un 
nouvel aspirant, celles que j'avais " 
flushées" pour un simple rien".  

Chacune avec ses particularités, avec 
sa singularité. 

Celles que j'avais mariées et celles 
qui m'avaient divorcé. Celles qui 
m'avaient fait rêvé et celles qui 
avaient sombré dans les cauchemars 
délirés. Celles qui psychanalysent 
pour un rien et les mêmes qui se fient 
à leurs psychologues pour un moins 
que rien.   

Je les "amoure" avec la même pas-
sion. Celles que j'avais pu étreindre et 
celles qui étaient restées lettres mor-
tes de mes désirs  ardents. 

Celles que j'ai retrouvées, celles que 
je recherche encore, celles qui ne me 
parlent plus, celles dont je rêve enco-
re, celles qui ne l'osent plus. Celles 
que j'avais trompées et celles qui 
m'avaient très bien trahi.  

Je les ai toujours aimées chacune à 
sa façon, chacune au rythme de sa 
démarche, au son de son souffle et 
au pas des battements de ses cils. 

Chacune avec ses propres réactions, 
avec la foi de ses intentions 

Et il y a celle dont l'absence avait in-
venté ma solitude, celle dont le man-
que avait instauré ma disette, celle 
dont le prénom s'est forgé en synony-
me de regret dans mon âme et en 
lettre gravée sur le châtiment qui ven-
touse mes émotions. Celle qui revient 
en permanence dans mon sommeil 
m'aviser de ne pas  la retracer car 
ses enfants sont désormais grands et 
son mari n'a jamais entendu parler 
d'un ténébreux devenu poète.  

Majid Blal 
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 Page Sportive... 
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ÀÀ  PPRROOPPOOSS  DDUU
CCMMQQ

MISSION
* Promouvoir l�intégration des
Québécois d�origine maghrébine,
* Favoriser leur épanouissement
au sein de la société québécoise,
* Contribuer au pluralisme dans le
respect des valeurs communes.

VISION
* Le Congrès Maghrébin au
Québec (CMQ), fort d�un réseau
de professionnels, consultants et
hommes et femmes d�affaires
décidés et dévoués envers les

fondamentaux du CMQ, cherche
à améliorer les politiques de l�inté-
gration, en mettant de l�avant de
nouvelles perspectives, proposer
des stratégies et animer des
débats qui contribueront au
rehaussement de l�insertion des
nouveaux Québécois issus du
Maghreb. 

OBJECTIFS
Les objectifs du Congrès
Maghrébin au Québec (CMQ)
sont stratégiquement orientés
selon trois axes:
1- Intégration de la commu-
nauté Maghrébine
* Favoriser  l�intégration de la
communauté Maghrébine au

Québec.
* Promouvoir les valeurs com-
munes de la société québécoise
au sein de la communauté
Maghrébine du Québec.
* Offrir des services d�orientation
en termes d�intégration profes-
sionnelle, sociale et culturelle à la
communauté maghrébine au
Québec.
2- Image et intérêt de la com-
munauté Maghrébine du
Québec
* Diriger et commanditer des
études portant sur la communauté
maghrébine au Québec.
* Promouvoir les intérêts poli-
tiques et économiques de  la
communauté maghrébine au

Québec.
* Promouvoir une image positive
de la communauté maghrébine
auprès des Médias québécois et
canadiens.
3- Coopération entre le Québec
et le Maghreb
* Développer les échanges
économiques, sociaux, et cul-
turels entre le Québec et les pays
du Maghreb.
* Supporter les entreprises
québécoises dans le contexte des
relations interculturelles avec la
culture maghrébine.
* Promouvoir la culture
Maghrébine au Québec.




